
 

 

Le projet photovoltaïque inquiète à Saurat 

et au-delà 

Le parc, s’il voit le jour, devrait s’étendre sur une vingtaine d’hectares, au lieu des trente hectares 

prévus lors du lancement de l’appel à projets par l’ONF./Photo DDM, archives 
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L’essentiel Évoquée pour la première fois en 2019, l’étude autour de la construction d’un parc 

photovoltaïque à Saurat semble avancer. Huit candidats ont déjà répondu à l’appel à projets 

lancé par l’ONF l’an dernier. Ces évolutions suscitent les inquiétudes du PNR et de la 

municipalité.  

La forêt domaniale de Saurat accueillera-t-elle un parc photovoltaïque ? Les études 

concernant sa construction semblent en tout cas suivre leurs cours. 

En 2019, l’Office national des forêts (ONF) avait lancé un appel à projet pour l’étude de la 

construction d’un parc photovoltaïque dans la forêt domaniale de Saurat. Huit candidats ont 

répondu à l’appel qui a depuis été clôturé, et l’ONF devrait effectuer une première sélection 

parmi ces postulants début mars pour n’en garder que trois. Une évolution qui n’est pas sans 

susciter l’inquiétude des acteurs locaux. 

 



Des informations au compte-gouttes 

Pour le Parc Naturel Régional (PNR), l’appréhension vient en partie d’un manque 

d’information de la part de l’ONF. "Quand on ne nous dit rien, c’est souvent qu’il y a anguille 

sous roche" s’inquiète Kamel Chibli, président du PNR. Il regrette d’être tenu à l’écart. "On 

n’a eu aucun moment de discussion et d’échange autour de ce projet" précise-t-il. 

La mairie de Saurat affirme elle aussi souffrir du manque d’information de la part de l’ONF. 

"Nous avons dû demander au directeur territorial de venir s’expliquer car l’ONF ne nous avait 

pas communiqué d’informations sur le sujet" explique Jean-Luc Rouan, adjoint au maire de 

Saurat et candidat à sa succession. Ce rendez-vous, qui s’est tenu à la mi-janvier, a ainsi réuni 

la municipalité, l’ONF, le président de la chasse et le président du groupe pastoral de Saurat. 

C’est notamment lors de cette réunion que Stéphane Villarubias, directeur territorial de l’ONF 

(en charge des départements Ariège, Haute-Garonne, Aude et Pyrénées-Orientales) a 

confirmé sa volonté d’instruire le projet de parc photovoltaïque. Il a également évoqué une 

probable réduction de la surface qui pourrait être couverte par le parc éolien (20 ha au lieu des 

30 initialement prévus) du fait des propositions formulées par les huit candidats. 

Lors de la réunion, Stéphane Villarubias a aussi déclaré subir de "fortes pressions" de la part 

du gouvernement actuel pour que les bois et parcs boisés gérés par l’établissement soient 

exploités afin de développer les énergies renouvelables. 

Le président du PNR vent debout 

Le président du PNR, Kamel Chibli, s’est déclaré "totalement opposé" à ce parc 

photovoltaïque. Il dénonce "l’artificialisation de plusieurs dizaines d’hectares". Selon lui, la 

construction du parc aurait un impact paysager majeur et pourrait abîmer l’estive et ainsi nuire 

aux activités pastorales. "C’est le poumon vert de l’agglomération de Foix, un site que l’on 

voit de loin" explique-t-il. 

Kamel Chibli précise néanmoins être favorable au développement du photovoltaïque en 

général, mais pas sur des sites naturels. "On a des bâtiments, des sites industriels et des sites 

en friches qu’on peut utiliser" précise-t-il. 

Du côté de Saurat, les chasseurs et les agriculteurs se sont eux aussi d’ores et déjà prononcés 

contre le projet. La municipalité cependant, préfère ne pas prendre position avant d’avoir 

davantage d’informations. 

Contacté sur le sujet, le directeur territorial de l’ONF n’était pas disponible pour répondre à 

nos questions. 
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